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          RENCONTRE TOULOUSE

« Médecins du Monde 
n’est pas que dans l’aide 
opérationnelle. Elle a 
aussi pour objectif de 
faire évoluer le regard 
politique. »
Antoine, 
coordinateur des actions mobiles

2    —    www.medecinsdumonde.org

Travailleur social de formation, Antoine Bazin opère 
chez Médecins du Monde depuis près d’un an et demi. 
Chaque semaine, il se rend dans différents lieux de vie 
informels aux alentours de Toulouse ou au cœur de la 
ville, pour ramener vers le soin les personnes qui en 
sont le plus éloignées et faire entendre leurs voix.

POURQUOI J’Y SUIS ? 
« J’ai un parcours de travailleur social que j’ai toujours 
lié d’une manière ou d’une autre à la photographie. 
Mon chemin a souvent croisé celui de Médecins du 
Monde, notamment lors de la période Covid durant 
laquelle peu de journalistes pouvaient se rendre sur les 
terrains d’action de l’ONG. Présent à Toulouse au sein 
d’une autre association, j’ai pu prendre quelques photos 
pour Médecins du Monde, ce qui a mené à une 
collaboration autour d’un festival de photo. Quand le 
poste de coordinateur s’est libéré en juillet 2022,  
je n’ai pas hésité une seconde. »

CE QUE JE FAIS
« Je coordonne des missions d'accès aux soins et  
aux droits pour les personnes à la marge du système. 
Plusieurs fois par semaine, nous sommes en maraude 
dans la rue, en squat, en bidonville. L’objectif est 
aujourd’hui de valoriser au maximum l’implication des 
personnes dans leurs parcours, ce que je trouve 
essentiel. Dans les bidonvilles où l’on intervient par 
exemple, l’état des infrastructures entraîne des risques 
sanitaires et sécuritaires importants. Le lien de 
confiance que nous avons noué avec les habitants nous 
permet de travailler directement avec eux sur leurs 
revendications concernant leurs conditions de vie et de 
santé. »

CE QUE JE RESSENS
« J’ai tendance à croire qu’on doit travailler sur la 
volonté des politiques à faire bouger les choses plutôt 
qu’à leur montrer comment faire. Médecins du Monde 
n’est pas que dans l’aide opérationnelle. Elle a aussi pour 
objectif de faire évoluer le regard politique, une mission 
que j’ai à cœur. À Toulouse comme ailleurs, nous 
n’avançons qu’à court terme, sans solution viable,  
en passant d’une expulsion à une autre. Cela interroge 
sur la manière dont notre pays accueille et traite  
les populations les plus précarisées. » 

Coordinateur 
des actions mobiles 
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Qui fait le journal ?

Solidaires
Dans un environnement international 
toujours plus instable et dangereux, les 
équipes de Médecins du Monde font preuve 
d’un sens de l’engagement qui force le 
respect de tous. Je vous soutiens de 
longue date pour donner à l’ONG les 
moyens de continuer ses efforts au 
service du mieux-vivre général.
Geneviève, enseignante retraitée

La guerre entre le Hamas et Israël dans la 
bande de Gaza m’inquiète profondément. 
Comme vous, j’aimerais que soit 
imposé un cessez-le-feu. Il faut que 
ça s’arrête, il faut s’opposer à ce 
massacre !
Jean-Michel, militant pour la paix

J’ai emmené mes enfants au Festival des 
Gros Maux en novembre. C’était chouette 
de pouvoir échanger avec eux sur des 
questions comme la solidarité ou la justice 
autour des œuvres réalisées par les artistes. 
Nous avons adoré entendre Annie 
Duperey lire ce texte si émouvant !
Sandra, architecte d’intérieur

Vous aussi, réagissez !
donateurs@medecinsdumonde.net

Inquiets

Enchantés
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Editorial
,

« Et vous, comment envisagez-vous la suite ? » 
Lors d’un déplacement en Palestine il y a un 
an, c’est la question que j’avais posée à nos 
partenaires palestiniens, car nous étions déjà 
inquiets. À chaque fois, la réponse était 
chargée de crainte face au risque de futures 
escalades. Mais personne n’avait imaginé un 
tel déchaînement de violence, aussi barbare 
qu’aveugle de tous côtés. 
Face à l’horreur, Médecins du Monde a apporté de l’aide 
médicale d’urgence et pesé de tout son poids afin que toutes  
les parties respectent le droit international humanitaire. Avec 
cet objectif de sacraliser l’accès aux soins malgré l’imprévisible.
D’une crise à l’autre, de l’Ukraine à la Palestine en passant  
par les crises dites « oubliées », demeure cette obligation 
constante : la protection de la vie et de la santé des populations 
civiles et des personnels humanitaires. Désarmés et étrangers 
aux logiques mortifères des conflits, ils en sont pourtant les 
premières victimes.

Médecins du Monde ne les oublie pas.  
Nous continuerons de témoigner de 
l’intolérable, pour qu’humanité ne reste pas 
un vain mot. Pour que la santé soit un droit 
intouchable, partout et tout le temps. 

Dr Florence Rigal
Présidente de Médecins du Monde

Arménie
P. 5

Festival
P. 6

Au sommaire du N°153 / Hiver 2024

Palestine
P. 8
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          PANORAMA EN BREF

France /
Défendre le droit à 
la santé des exilés

Les Français et l’AME

Hypocrites vs Hippocrate

Maintes fois repoussé, cible d’attaques régulières de la part 
de politiciens plus soucieux d’alimenter la controverse à des 
fins idéologiques que de faire preuve de solidarité et 
d’humanité, le projet de loi immigration a finalement été 
inscrit à l’agenda parlementaire en novembre. Avec, dès les 
premiers jours des débats au Sénat, un point de crispation 
autour du dispositif de l’aide médicale d’État (AME).
Malgré des débats éclairants et sur le rôle essentiel de ce 
dispositif de santé publique destiné aux étrangers en 
situation irrégulière vivant en France, la chambre haute du 
parlement a voté majoritairement pour sa suppression. 
Conscient du risque qui pesait sur ce droit, Médecins du 
Monde, qui milite pour un accès aux soins pour toutes les 
personnes vivant sur le territoire, a lancé une campagne 
ciblant l’hypocrisie des discours au regard du devoir de 
soigner sans discrimination.

Premier volet de cette campagne militante, un sondage 
commandé en septembre à l’institut CSA pour connaître 
l’opinion des Français sur l’AME, avec ou sans 
information sur les modalités d’accès, la couverture santé 
réelle ou le nombre de personnes qui pourraient y 
prétendre mais n’en bénéficient pas. Et le résultat est sans 
appel : 60 % des Français interrogés se déclarent pour le 
dispositif. Un chiffre qui bondit à 73 % lorsque les 
personnes sont dûment informées. Preuve qu’une 
opinion éclairée évolue vers une plus grande acceptation 
de l’AME. Une deuxième vague du même sondage a 
ensuite été réalisée en octobre – juste après les 
événements au Proche-Orient et les attentats en Europe 
– qui est venue confirmer l’opinion favorable des 
Français informés sur l’AME (61 % des personnes 
interrogées), malgré les discours qui voudraient faire 
croire le contraire.

Le second volet de la campagne de Médecins du Monde 
est venu opposer les discours manipulateurs de 
politiciens sur le dispositif solidaire que représente l’AME 
à la déontologie médicale. « Face aux sermons 
hypocrites, rappelons le serment d’Hippocrate. » 
L’invitation à revenir aux préceptes élémentaires de la 
médecine vient ainsi souligner une série de discours 
politiques mis en regard d’extraits du fameux texte qui 
oblige moralement les médecins. Ainsi des mots de 
Gérard Larcher, président du Sénat : « Il faut arrêter d’être 
le pays le plus social qui crée la pompe aspirante. En dix 
ans, l’aide médicale de l’État a explosé », auxquels 
Médecins du Monde rappelle, avec les termes du 
serment d’Hippocrate : « J’interviendrai pour protéger les 
personnes si elles sont affaiblies, vulnérables ou menacées 
dans leur intégrité et leur dignité. »  
Un point, c’est tout. 

          PANORAMA EN BREF
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Depuis quelques mois, la délégation Aquitaine de Médecins du 
Monde développe un programme dédié aux travailleurs saisonniers 
des exploitations viticoles. Ces petites mains qui œuvrent à l’ombre 
des géants du vin de Bordeaux dans des conditions souvent indignes 
sont exposées aux pesticides, à l’anxiété et à des pathologies 
spécifiques à court et long terme – troubles musculosquelettiques, 
allergies, maladies dermatologiques et pneumologiques, cancers.
Au cœur du Médoc, dans ce qui est considéré comme le couloir de la 
pauvreté, ils sont officiellement quelque 15 000 saisonniers au plus 
fort de l’activité. Le contraste est frappant entre l’opulence des grands 
domaines viticoles et la précarité de ces travailleuses et travailleurs 
venus d’Espagne, d’Italie, du Maroc, de Roumanie ou encore de 
Bulgarie qui vivent dans des campings, des camions, des maisons 
suroccupées ou des bidonvilles. Isolées, soucieuses de rester discrètes 
et de préserver leurs revenus, ces personnes ont difficilement accès 
aux soins. C’est pourquoi Médecins du Monde organise chaque 
semaine une maraude et une permanence médicosociale. Selon  
leurs besoins, les saisonniers y sont notamment soignés, orientés 
vers les structures de santé, sensibilisés aux risques professionnels 
liés à leur activité ou informés sur leurs droits en matière de 
couverture maladie. 

Haut-Karabakh / 
Une population déracinée
Le Haut-Karabakh, territoire arménien enclavé en 
Azerbaïdjan, est au cœur d’un conflit latent depuis trente ans. 
Après un regain de violence en 2020, après le blocus orchestré 
par l’Azerbaïdjan en 2022 – privant notamment la population 
isolée d’essence, de gaz, de denrées alimentaires et de médica-
ments –, le 19 septembre 2023, à la suite d’une offensive éclair 
des forces armées azerbaïdjannaise pour s’emparer de ce 
territoire, la quasi-totalité de la population arménienne du 
Haut-Karabakh – quelque 110 000 personnes – a dû tout 
abandonner derrière elle en l’espace d’une semaine pour fuir 
vers l’Arménie.
Présent en Arménie depuis 2020 dans le cadre d’un pro-
gramme de réduction des risques, Médecins du Monde s’est 
installée dans un grand centre de la ville de Goris, dans le 
sud-est du pays, afin de proposer, en coopération avec des 
associations internationales et locales, différents services 
médicosociaux pour les réfugiés. Les équipes de Médecins du 
Monde se sont concentrées sur la prise en charge de la santé 
mentale pour accompagner ces personnes traumatisées, à la 
fois dans le centre mais également en allant à leur rencontre 
dans les hôtels et autres abris. D’autres centres devraient voir le 
jour dans les prochains mois afin de couvrir plus largement ce 
territoire où les Arméniens du Haut-Karabakh, déracinés, 
tentent de prendre un nouveau départ. 
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France /
Auprès des travailleurs saisonniers

Le 7 septembre dernier, le Mexique a dépénalisé l’avortement sur  
tout son territoire. Le délit d’avortement a été jugé « contraire au droit  
à décider des femmes et des personnes en capacité de gestation »  
par la cour suprême mexicaine.

Le saviez-v ous ?
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          FOCUS ÉVÉNEMENT

ÉVÉNEMENT /

Le Festival 
des Gros 
Maux
Retour sur le nouveau rendez-vous 
créatif et engagé de Médecins du 
Monde. Un temps de rencontres et 
d’échanges, d’effervescence artistique 
et de réflexion politique au service de 
la solidarité.

à savoir les maux que l’on n’a pas forcément 
envie de dire à haute voix. Cette cabane c’est 
un refuge. »

Côté création live, six œuvres ont été 
produites pendant le festival dans une halle 
ouverte, un atelier éphémère où les artistes 
se sont relayés sous l’œil du public. Parmi 
eux, le duo de street artistes Lek et Sowat 
qui a réalisé une œuvre format XL baptisée 
Seuls avec tous. « Ça représente un pied de 
nez. Tout le monde connaît l’expression Seuls 
contre tous. On voulait y apporter un petit 
twist car pour nous Médecins du Monde 
représente une idée de collectif », ont-ils 
expliqué. 

Des mots sur les maux

Temps fort du festival, la scène d’éloquence 
animée par le streamer Lutti et la présidente 
de Médecins du Monde, Florence Rigal, a 
réuni une dizaine de célébrités venues dire 
les textes primés dans le cadre du concours 
d’écriture du festival. Une soirée riche en 
émotions pour les lauréats mais aussi pour 
les interprètes, parmi lesquels les comédiens 
Annie Duperey, Evelyne Dress et Marc 
Ruchmann ou les chanteurs Tim Dup et 
Passy. « Le texte que j'ai choisi parle d’une 
jeune fille qui veut traverser la Manche pour 
rejoindre son amoureux parce qu'elle est 
réfugiée, parce qu'elle fuit son pays, parce 

« C’est une première. C’est le premier 
festival que nous faisons, avec des ar-
tistes, avec un public nombreux et 
nouveau. On a pu échanger, dénoncer 

les grands maux de notre société, parler de 
nos projets sur le terrain. Je pense qu’on peut 
dire que c’est un succès », se réjouit Joël 
Weiler, directeur général de Médecins du 
Monde. La première édition du Festival des 
Gros Maux, organisé par l’ONG, s’est tenue 
du 3 au 5 novembre à Ground Control, à 
Paris. Pendant trois jours, plusieurs milliers 
de visiteurs ont pu assister à la program-
mation riche et variée de l’événement et 
découvrir les œuvres réalisées par des ar-
tistes en tous genres, avant et pendant le 
festival.

Pour partager ses combats et mobiliser au-
tour de ses valeurs, Médecins du Monde a 
notamment organisé deux tables rondes et 
diffusé des reportages réalisés au cœur de 
ses actions. Les spectateurs étaient égale-
ment invités à assister à la projection de 
documentaires sur des sujets forts tels que 
les avortements clandestins en Côte 
d’Ivoire (Nos silences, An te kouma de 
Grégoire Couvert) ou l’accueil des exilés 
en France (Le chant des vivants de Cécile 
Allegra), mais aussi au spectacle Migrando 
de et avec Carla Bianchi.

Un festival d’art urbain 

Côté création plastique, une exposition a 
réuni une vingtaine d’œuvres engagées. 
Fresques, sculptures, peintures, dessins aux 
messages militants, porteurs de colères et 
d’espoirs. Et même une cabane, celle des 
artistes designers et muralistes Guillaume 
et Laurie. « On a créé cette cabane des mots 
perdus pour que chacun puisse glisser à 
l’intérieur ce qu’il a au plus profond de lui, 

qu'elle est démunie et qu'elle ne parviendra 
jamais à le rejoindre. C'est la voix de toutes 
les femmes et de tous les hommes qui 
périssent en mer, ou sur terre, parfois pour 
fuir la misère, pour fuir l'oppression. Et 
comme Médecins du monde est une 
association que je soutiens depuis des années, 
j'ai trouvé ça important d'être là », a ainsi 
confié le comédien Pierre Deladonchamps 
en descendant de scène. Le texte en 
question, c’est le premier prix de la catégorie 
poème, Mariam, que son autrice, 
Dominique Beutis, a choisi d’écrire sur  
« cette jeune femme kurde de 24 ans, 
originaire du nord de l'Irak, qui a été la 
première victime identifiée du naufrage 
ayant fait 27 morts dans la Manche en 
novembre 2021. »

Les premier et deuxième prix de chaque 
catégorie du concours – nouvelle, poème, 
chanson et texte d’éloquence – ont eu les 
honneurs de la scène. Tout comme le prix 
spécial du jury, décerné à un groupe de 
mineurs non accompagnés suivis par la 
délégation nantaise de Médecins du Monde. 
Leur texte d’éloquence, Jours noirs, nuits 
blanches, a été créé dans le cadre d’un atelier 
d’écriture animé par Carolina Delgado, 
responsable des activités médico-psycho-
sociales. C’est la musicienne Anna Chedid 
qui l’a lu devant ses auteurs réunis au 
premier rang.
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« Ce festival c’est l’espoir, c’est la proximité, 
c’est arriver à s’exprimer, à pouvoir échanger. 
Et je sais que Médecins du Monde nous 
donne là l’opportunité de venir parler, de 
nous écouter. » Comme Val d’Off, artiste 
plasticienne invitée du festival, beaucoup 
ont trouvé dans la première édition du 
Festival des Gros Maux l’espace d’expression 
et de mobilisation qu’il entend offrir. Un 
terrain d’interaction et d’inspiration pour 
nourrir l’engagement humanitaire de 
demain. 

Thomas Flamerion

J’ai entendu dire qu’ici on se battait pour ses droits 
Que les femmes pouvaient être libres de leurs choix 
On m’a promis un monde de merveille 
Une vie splendide, merci Madame Veil

Mais mon amour ne t’inquiète pas  
Je compte bien ramener ça là-bas 
Cette liberté que je chéris 
Il faut que toutes mes sœurs le puissent aussi

Si j’arrive à traverser cette mer 
Si j’arrive à marcher le long des plaines 
Si j’arrive à toucher des yeux la ville lumière 
J’arriverais alors à devenir, de mon corps, la souveraine 

Et alors je te promets de récolter chaque graine d’espoir, 
Chaque lueur, chaque brin qui se trouve sur mon chemin 
Pour le ramener chez nous, dans ces lointains territoires, 
Et d’y fonder un empire rempli de lendemains

Extrait de  
À toi mon amour  

de Mila Pages, 1er prix 
catégorie chanson du 

concours d’écriture du 
Festival des Gros Maux

« Je suis venu aujourd'hui parce 
que ce festival va dans le sens 
de ce que je prône à travers ma 
musique. Déjà d'aller vers les 
autres et surtout de permettre 
aux gens d'écrire, de prendre la 
parole. C'est l'écriture qui m'a 
sauvé, tout simplement. Je pense 
que c'est très salutaire parce que, 
souvent, quand on ne trouve 
pas les mots, on a recours à la 
violence. »  
Kerry James, auteur, rappeur

Le festival des Gros Maux, c’est 
également l’occasion pour les 
bénévoles de Médecins du Monde de 
se mêler au public afin de porter les 
combats de l’association.

« Quand on m'a contactée pour 
faire le concert d’inauguration 

de la première édition j'ai un 
peu sauté en au plafond. J'étais 

vraiment très honorée. Parce 
que la musique ça rassemble 

les gens et que c'est nécessaire. 
C'est porteur de message, ça fait 

changer les mentalités. »  
Myra, chanteuse et comédienne
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« Nous avons 
besoin de toute 
urgence que le 
monde prenne 
conscience de 
notre situation, 
entende nos voix 
et se tienne à nos 
côtés. »

          FOCUS
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EN IMAGES

En Cisjordanie, les violences 

exercées contre les Palestiniens se 

multiplient dans le même temps : 

déplacements forcés de communau-

tés entières, agressions physiques, 

menaces, destruction de propriétés 

et des moyens de subsistance au 

bulldozer, vol de bétail. Elles 

fragmentent encore davantage la 

Cisjordanie en bloquant les centres 

urbains et en isolant les commu-

nautés rurales de l’accès aux 

services essentiels.
Les restrictions de déplacement 

entravent l’action de Médecins du 

Monde. Les équipes du programme 

de réponse d’urgence en santé 

mentale ont ainsi dû adapter leurs 

modalités d’intervention pour 

pouvoir préserver le lien avec les 

communautés affectées, en 

programmant des sorties lorsque la 

sécurité le permet et en proposant 

des séances de soutien psychoso-

cial par téléphone.
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[…] Nous vivons maintenant dans  
des conditions insoutenables.  
Nous n’avons ni eau, ni nourriture,  
ni électricité.  
Chaque instant semble être le dernier. 
Nous faisons nos adieux à nos enfants 
et à nos proches, nous les regardons 
dans les yeux sans savoir si nous les 
reverrons un jour. 
Nous vivons dans un état constant  
de peur et d’incertitude, avec un 
sentiment profond d’impuissance,  
de désespoir et de cruauté  
qui nous envahit. […]

Nous avons besoin de toute urgence  
que le monde prenne conscience de 
notre situation, entende nos voix  
et se tienne à nos côtés. 
Nous sommes au cœur d’une 
catastrophe humanitaire sans précédent 
et nous vous implorons de sensibiliser 
l’opinion publique, de partager notre 
histoire et de nous aider par tous les 
moyens possibles. […]

Nour, psychologue au sein de 
l’équipe de Médecins du Monde  
à Gaza, le 19 octobre 2023
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Depuis l’attaque d’Israël par le Hamas le  
7 octobre, suivie des bombardements intensifs 
sur la bande de Gaza faisant des milliers de 
morts et de blessés, Médecins du Monde n’a 
cessé de plaider pour un véritable cessez-le-feu, 
et non de sporadiques et insuffisantes pauses 
dans les hostilités. Pour l'accès à l’aide 
humanitaire et le rétablissement des 
approvisionnements de base afin de répondre 
aux immenses besoins des 2,2 millions de civils.

Le 5 novembre, Médecins du Monde déplorait  
la mort de son superviseur médical à Gaza,  
le médecin urgentiste Maysara Rayyes, tué lors 
du bombardement de son immeuble à Gaza City. 
Une vingtaine de membres de l’association sont 
bloqués dans l’enclave. « À l’intérieur de Gaza, 
nous peinons pour pouvoir faire notre travail, 
explique Helena Ranchal, directrice des 
opérations internationales de Médecins du 
Monde. Malgré tout certains de nos collègues 
prêtent main forte à certains hôpitaux. Nous 
recevons des témoignages très durs. Il n’y a pas 
assez de lits, des hôpitaux doivent installer des 
tentes pour passer d’une capacité de 700 à 5 000 
lits. Des opérations sont réalisées à même le sol, 
sans anesthésie. À cause du manque de 
carburant, les groupes électrogènes ne peuvent 
pas fonctionner. Les examens et les opérations 
doivent être réalisés avec la torche des 
téléphones portables. Il y a un sérieux problème 
pour les couveuses des nouveaux-nés, les 
dialyses qui peuvent être écourtées, avec les 
complications que cela entraîne. Il y a un frein 
réel à l’accès à la santé de la population à Gaza. »

Aux premiers jours de la guerre, avant les 
pénuries, Médecins du Monde a pu acheter  
des stocks de médicaments pour les hôpitaux et 
soutenir les cliniques mobiles de ses partenaires. 
L’ONG a ensuite débloqué 6 tonnes de matériel 
médical – des « kits 10 000 » qui contiennent  
des intrants médicaux, des médicaments, des 
équipements et des consommables qui servent  
à soigner une population de 10 000 personnes –  
et des kits chirurgicaux pour les interventions 
d’urgence. Ces kits ont été envoyés en Égypte 
dans le Sinaï, à une cinquantaine de kilomètres  
du point de passage de Rafah, au sud de Gaza. 
C’est ensuite le Croissant rouge égyptien qui doit 
prendre le relai pour l’acheminement de l’aide 
dans la bande de Gaza. D’autres stocks de 
matériel médical ont été prépositionnés en 
Cisjordanie dans l’attente de l’ouverture de 
points de passage entre Israël et Gaza. 

L’urgence 
humanitaire

Palestine
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EN BREF          DE VOUS À NOUS

A l ire !
,

Les sœurs d’Hippocrate
Ces femmes qui ont fait 
l'histoire de la médecine 
Soigner et sauver des 
vies est un grand 
pouvoir que les hommes 
ont longtemps gardé 
pour eux. Ce livre 

édifiant met en lumière celles qui, au 
fil des siècles, ont renversé l’ordre 
patriarcal et, par leur audace et malgré 
de farouches préjugés, ouvert la voie 
aux soignantes d’aujourd’hui. Ainsi de 
Jacqueline Félicie de Almania qui au 
XIVe siècle fut jugée inapte à étudier 
ou pratiquer la médecine parce que 
femme, ou de Madeleine Brès, 
première femme inscrite à la faculté  
de médecine française avec le soutien 
de l’impératrice Eugénie.

De Jean-Noël Fabiani-Salmon
Illustrations de Laetitia Coryn
Éditions Les Arènes

Photographies d’Anaïs Oudart
Éditions Filigranes

De Vincent Edin
Éditions de l’Atelier

Héroïnes 17
La photographe Anaïs 
Oudart a rencontré des 
jeunes femmes de 18 à 
25 ans ayant vécu des 
ruptures familiales. Elle 
a voulu témoigner des 
difficultés à s’installer 
dans la vie adulte, 

souvent accentuées par l’insécurité du 
logement et l’absence de soutien.  
Sa série de portraits, récompensée 
par le prix Caritas Photo sociale 2023, 
reflète ces enfances chaotiques.

En finir avec les idées 
fausses propagées par 
l'extrême droite
Sur la base de données 
solides, Vincent Edin 
réfute quatre-vingts 
idées fausses propa-
gées par l’extrême 
droite. Et donne les 

arguments nécessaires pour répliquer 
à ces poncifs basés sur des men-
songes qui laissent croire que l’égalité 
des êtres humains n’est pas une 
chance mais une menace.
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Solidarité / 
Découvrez notre plateforme 
de cagnotte en ligne
Pots de départ, anniversaires, naissances, retraites… Les occasions de créer un 
pot commun et de lancer une cagnotte en ligne sont nombreuses. Médecins du 
Monde s’est associée à Tribee pour que vos cagnottes puissent avoir un impact 
positif en participant au financement de ses actions en France et à l’international.
Lorsque vous créez une cagnotte en ligne sur un site commercial, 4 % à 6 % du 
montant total sont fréquemment prélevés pour des frais bancaires. En créant une 
cagnotte sur notre plateforme cagnotte.medecinsdumonde.org, vous récupérez 
95 % pour le cadeau et 5 % sont reversés à Médecins du Monde sous forme de 
don. Ce don donne droit à une réduction fiscale de 75 % du montant pour le 
bénéficiaire de la cagnotte.
Grâce à vous, chaque cagnotte en ligne peut désormais avoir un impact pour 
notre association !

Popcarte est un site e-commerce spécialisé dans la vente de faire-part et de cartes 
personnalisables fabriquées en France. Chaque année, la marque sélectionne une 
association bénéficiaire de sa campagne de cartes de vœux.
À l’occasion des vœux 2024, Popcarte a choisi de soutenir les actions de Médecins 
du Monde. Ainsi jusqu’au 31 janvier 2024, 0,5 euros par carte de vœux vendue 
reviendront à notre association. 
Ces cartes ont été conçues spécialement pour l’occasion avec des illustratrices 
engagées et sont personnalisables. Chaque acheteur aura également la possibilité  
de faire un don complémentaire à Médecins du Monde. 
Pour plus d’informations : https://www.medecinsdumonde.org/nous-soutenir/

Popcarte soutient 
Médecins du Monde

http://cagnotte.medecinsdumonde.org
 https://www.medecinsdumonde.org/nous-soutenir/ 
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Partenariat / 
Notre éthique de financement
Médecins du Monde dispose depuis 
février 2020 d’une charte encadrant ses 
sources de financements, notamment 
ceux émanant des entreprises et 
fondations. 
Pour cela, l’association exclut toute 
collaboration avec des entreprises et 
fondations « exerçant ou soutenant 
toute atteinte à la dignité humaine et 
toute violation aux droits humains 
et aux droits du travail, contribuant 
directement ou indirectement à un 
conflit, dégradant l’environnement et 
portant atteinte de quelque manière 

que ce soit à la santé humaine et au 
système de santé publique pour servir 
leur propres intérêts et profits ». Certains 
secteurs sont tout simplement exclus 
par l’association comme l’industrie de 
l’armement, du tabac, de l’alcool, les 
industries pharmaceutique et extractive. 
Cette charte éthique permet ainsi à 
Médecins du Monde de garantir une 
cohérence entre ses actions, ses combats 
pour la santé et les activités de ses 
mécènes. 

Comité des donateurs /
Des textes engagés
Le comité des donateurs a participé au Festival des 
Gros Maux. De nombreux artistes, graphistes, 
performeurs, chanteurs, acteurs engagés ont participé 
à cet événement. À cette occasion un concours 
d’écriture avait été organisé avec des poèmes, des 
chansons, des textes d’éloquence et des nouvelles sur 
les thèmes sur lesquels Médecins du Monde agit : 
l’injustice, l’immigration, les violences faites aux 
femmes, la guerre, la santé et la dégradation du 
système de santé. Le comité a été invité comme 
membre du jury. Avec plus de 900 textes reçus, la 
sélection des textes devant être lus lors du festival fut 
passionnante mais très chargée d’émotions tant les 
convictions s’exprimaient avec force et humanité. Les 
textes primés seront accessibles sur le site du festival.
Cet événement a permis de nombreuses rencontres 
entre artistes, écrivains et acteurs de Médecins du 
Monde pour faire connaître, comprendre et partager 
leurs combats. De nombreux donateurs ont participé 
au concours et étaient présents à ce festival. Le comité 
remercie Médecins du Monde de cette belle initiative 
à renouveler. 

Le Comité

Indépendant de l’association, 
le Comité des donateurs 
mène une réflexion critique 
et constructive sur la gestion, 
la collecte de fonds, la com-
munication et les grandes 
orientations de Médecins du 
Monde. Il témoigne auprès 
des donateurs de la qualité 
des missions qu’il visite et il 
s’exprime au conseil d’admi-
nistration et à l’assemblée 
générale de l’association.

En savoir plus sur :
 journeedonateursmdm.org

Vos questions
Maryse, donatrice

Je souhaite faire un don en ligne 
depuis le site de Médecins du 
Monde. Dois-je obligatoirement 
créer un espace donateur ?  
La transaction par carte bleue 
est-elle sécurisée ?

La création d’un compte sur l’espace 
donateurs n’est pas obligatoire pour 
effectuer un don. Il suffit de cliquer  
sur le bouton « faire un don » depuis  
la page d’accueil du site.

Le formulaire de don en ligne est une 
plateforme 100% sécurisée, comme en 
atteste la mention « https » au début du 
lien du formulaire. Médecins du Monde 
a mis en place la technologie SSL (Secure 
Socket Layer) qui permet un cryptage et 
une protection totale des données que 
vous nous envoyez.

Si votre paiement par carte bancaire 
n’aboutit pas, vous avez également la 
possibilité de choisir l’option « paiement 
PayPal », « virement instantané », 
« Apple Pay » ou encore « paiement par 
chèque ». Vous pourrez alors télécharger 
un bulletin de soutien à joindre à votre 
chèque avant de l’envoyer.

En cas de difficultés, contactez notre 
équipe relation donateurs, un service 
dédié à votre écoute au 0800 014 014 
(appel gratuit) de 9h à 13h et de 14h à 
17h du lundi au jeudi et de 9h à 13h  
et de 14h à 16h le vendredi.

Toute l’équipe de la relation donateurs 
vous souhaite de bonnes fêtes de fin 
d’année !
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Posez votre question,  
Aurore Pevsner vous répondra !
donateurs@medecinsdumonde.net – 0 800 014 014 

Médecins du Monde – Service donateurs 
84 avenue du Président Wilson  

93210 SAINT-DENIS
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Mes coordonnées :
 Mme    M.   M. et Mme

Prénom : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Nom : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Adresse : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

CP : 	 	Ville . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Tél. : 
Courriel : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

N°:  
Date d’expiration :   

  Chèque bancaire ou postal, à l’ordre de Médecins du Monde. 
  Carte bancaire 

Signature (obligatoire) :

Je règle par :

Je recevrai un reçu fiscal.

OUI, je soutiens les actions de Médecins du Monde 
par un don de :   30 €   50 €   80 €   Autre : . . . . . . . . . . . . . .

BULLETIN DE DON PONCTUEL
À remplir et à retourner avec votre don dans l’enveloppe jointe

Vous pouvez aussi faire  
votre don directement  

par Internet sur :  

www.mdm.ong/journal

Médecins du Monde recueille vos informations dans un fichier informatisé. Ces données sont destinées à notre service donateurs et aux tiers mandatés, afin de pouvoir vous 
adresser votre reçu fiscal, vous rendre compte de l’utilisation de votre don, faire appel à votre générosité et parfois mener des études statistiques. Elles sont conservées pendant la 
durée nécessaire à la réalisation des finalités précitées. Vous disposez d’un droit d’accès, de rectification, de suppression ou d’opposition aux données personnelles vous concernant, 
en vous adressant à notre service donateurs. Vous avez toujours aussi la possibilité d’introduire une réclamation auprès de la CNIL.


